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Les filières scientifiques : déclin ?
Quelle place pour les filles ?

Claude Sauvageot
Professeur associé à l’université 

Paris V

L’accès au bac : évolutions 
récentes

S : forte chute de 95 à 97 mais reste la série la plus nombreuse

ES : en hausse

L : en baisse depuis 92

STT en hausse

STI stagne 

bac pro : effectifs stables depuis 2001 après une croissance régulière

Évolution de la part d’une génération 
ayant le bac : stagnation depuis 1995
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Entre 1995 et 2001, baisse de 5 points de la part d’une génération qui a un bac 
général. L’écart se creuse entre l’accès au bac des filles (69,4%) et celui des garçons 
(56,7%)

Proportion de filles par série de 
baccalauréat

Poids des filles selon la série du baccalauréat

S 
(scientifique) L (littéraire)

ES 
(économique 
et sociale)

STT 
(sciences et 
techniques 
tertiaires)

STI 
(sciences et 
techniques 
industrielles)

STL 
(sciences et 

techniques de 
laboratoires)

SMS 
(sciences 
médico-
sociales)

baccalauréat 
professionne
l production

baccalauréat 
professionne
l services

1995 41,5% 80,7% 62,0% 65,4% 6,4% 45,8% 96,9% 9,9% 71,6%
1996 42,0% 81,2% 61,9% 65,2% 6,5% 43,8% 96,1%
1997 43,1% 81,9% 61,7% 65,3% 5,6% 33,3% 95,6% 8,1% 70,7%
1998 43,2% 82,2% 62,2% 65,6% 5,2% 28,5% 95,2% 10,1% 69,8%
1999 43,8% 82,5% 62,5% 65,7% 7,9% 45,1% 95,5% 9,6% 69,1%
2000 44,2% 82,5% 64,1% 65,9% 7,4% 42,9% 95,6% 10,2% 70,3%
2001 44,5% 83,0% 64,6% 65,2% 7,9% 45,8% 96,0% 10,2% 70,1%
2002 45,5% 83,6% 65,7% 64,4% 8,1% 45,6% 96,5% 10,1% 71,0%
2003 46,2% 83,3% 65,6% 63,7% 8,3% 57,1% 96,4% 10,8% 70,2%

L‘orientation après le bac

50% d’une génération accède à l’enseignement supérieur

Les différents bacs ne donnent pas les mêmes possibilités de 
poursuite d’études dans l’enseignement supérieur

-Les bac S donnent accès à l’ensemble des formations 
supérieures mais ne s’orientent pas toujours dans des filières 
scientifiques

- les bacs généraux ont plus facilement accès aux filières 
sélectives que les autres bacs : CPGE, DUT, écoles où ils sont 
majoritaires et BTS où leur proportion augmente 

- les bacs techno tertiaires ont des difficultés pour accéder aux
filières sélectives DUT - STS  

Évolution des poursuites d’études 
après le bac
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Entre 1995 et 2001, baisse globale de 10 points des poursuites d’études 
des bacheliers

Forte baisse des orientations vers l’université, baisse des orientations vers 
les CPGE (classes préparatoires aux grandes écoles



2

Poursuite d’études des nouveaux 
bacheliers
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La forte baisse des effectifs des premiers 
cycles scientifiques 1995 - 2001

Les bacheliers scientifiques poursuivent beaucoup moins souvent en 2001 
leurs études dans  les premiers cycles universitaires scientifiques (et en 
particulier en sciences fondamentales) qu’ils ne le faisaient en 1995 
(23,4% contre 32,5% 

Cela continue en premier cycle en 
2002 – 2003 

En 2000, en 1ère année d’université la 
proportion de femmes est très différente 

selon le secteur disciplinaire
SECTEUR 

DISCIPLINAIRE
Part des 

femmes (%)
Sc&T 9,32
Math 28,94

STAPS 31,65
Physique 35,75

Eco 45,12
Sc de l'univers 45,61

Géo 53,01
Philo 53,81

MASS 57,43
Histoire 58,36

AES 62,49
Sc de la vie 62,76
Medecine 63,68

Sc juridiques 66,95
Arts 67,59

Sc de l'info 72,4
Pharmacie 72,97

Socio 79,22
LL étrangères 81,62
LL française 86,62

Psycho 89,62
Sc de langage 91,7

    France métropolitaine

 TYPE D'ETABLISSEMENT  1980-81 1990-91 1996-97 1997-98 1998-99 1999-00

.Universités  49,8% 54,1% 56,0% 56,1% 56,0% 55,6%
  - dont ingénieurs, disciplines générales et  santé 50,7% 55,2% 57,5% 57,6% 57,5% 57,1%
  - dont IUT  36,2% 36,9% 37,5% 38,1% 38,6% 39,3%

.IUFM (a) 68,7% 68,7% 68,4% 67,9%

.STS 55,8% 50,5% 50,0% 50,5% 51,0% 52,4%
 - dont publiques 49,0% 45,3% 47,1% 47,8% 48,3% 49,8%
 - dont privées 68,1% 58,1% 56,9% 56,9% 57,1% 58,5%

.CPGE (b) 29,8% 35,7% 38,7% 39,3% 39,5% 40,1%
 - dont publiques 31,4% 36,4% 39,5% 40,4% 40,7% 41,2%
 - dont privées 18,1% 32,0% 34,9% 34,2% 34,1% 35,0%

.Préparations intégrées 35,9% 47,4% 26,4% 24,5% 22,4% 26,0%

.Ecoles d'ingénieurs 14,6% 19,9% 22,6% 22,2% 22,3% 22,6%
  - dont publiques, dépendantes des universités 17,0% 23,1% 25,4% 25,2% 25,2% 24,9%
  - dont publiques, indépendantes des universités 12,3% 17,8% 21,9% 21,6% 22,1% 22,8%
  - dont privées 17,6% 19,8% 20,1% 19,4% 18,6% 19,3%

.Ecoles de commerce, gestion, comptabilité  35,2% 44,4% 44,9% 44,8% 44,5% 45,6%

.Etablissements universitaires privés 59,7% 64,2% 68,5% 65,7% 65,7% 65,8%

.Ecoles normales d'instituteurs, CREPS 58,0% 80,0%

.Ecoles normales supérieures 39,2% 35,5% 35,0% 34,0% 34,4% 35,8%

.Ecoles d'architecture 28,2% 38,2% 42,7% 42,9% 43,0% 43,3%

.Ecoles supérieures artistiques et culturelles (c) 56,4% 58,6% 57,1% 57,0% 57,0% 57,0%

.Ecoles paramédicales hors université (d) 83,8% 83,3% 80,9% 80,6% 81,0% 81,0%

.Ecoles préparant aux fonctions sociales (d) 71,9% 79,3% 80,4% 80,7% 80,1% 80,2%

.Autres écoles de spécialités diverses  35,8% 48,5% 46,9% 48,8% 49,4% 47,5%
 - dont  Ecoles juridiques et administratives 45,8% 52,1% 54,0% 50,3% 52,2% 50,4%
 - dont  Ecoles de journalisme, Ecoles litteraires 52,2% 73,9% 66,8% 68,0% 68,4% 62,7%
 - dont Ecoles vétérinaires 26,6% 45,1% 54,8% 58,3% 58,9% 58,4%

 Ensemble, France métropolitaine  (1) 50,6% 53,2% 55,0% 55,0% 54,9% 54,8%

Pourcentage de femmes
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Près de la moitié des bacheliers 
technologiques et professionnels
s’inscrivent à l’université par défaut

52 % des bacheliers technologiques abandonnent l’université au 
bout d’un an
32 % s’inscrivent en STS
40 % interrompent leurs études
Et pour les autres, le taux de réussite au Deug est très faible

alors qu’en STS et en IUT (où respectivement 44 % et 9 
% d’entre eux s’inscrivent après leur bac), 70 % des STT 
obtiennent leur diplôme.

Évolution du nombre d’ingénieurs 

1985 1990 1997 1998 1999 2000 2001 2002
Nombre 13003 16080 22828 23068 23658 24624 26023 26155
% femmes 15,7 18,7 22,9 22,5 22,8 22,8 23,9 23,3

Leur nombre a été multiplié par 2 en 16 ans. 

La proportion de femmes stagne autour de 23%

Filière générale
la ‘bonne insertion’ des diplômés en sciences

Taux de chômage à trois ans
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Génération 92

Génération 98

Proportion de diplômés en sciences dans la 
population 25-34 ans (pour 100 000)
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La France possède un pourcentage de ‘scientifiques’ 
très important dans la population 25 – 34 ans

Valeur supérieure à : Pays-Bas, Allemagne, Canada, États-
Unis, Royaume-Uni, Japon

Inférieure à : Irlande

Conclusion générale
• Baisse du nombre de bacheliers généraux et 
baisse des inscriptions dans le supérieur long –
stagnation de l’accès au bac 
• besoins croissants de l’économie en diplômés 
du supérieur 
•Forte baisse des premiers cycles scientifiques et 
en particulier en sciences de la matière
•Les femmes restent très minoritaires dans les 
écoles d’ingénieurs et dans les sciences 
fondamentales


